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Iv. - FEMMES ET socIÉTÉS: 
LA TUNISIE ET LE MAROC 

Pour la première fois nous proposons de pl'ésenter dans cette rubrique 
des contributions originales, concernant un état de la recherche scientifique 
ou des écrits sur la condition féminine au Maroc et en Tunisie, Etablis par 
des universitaire" et chercheurs maghrébins intéressés à la question fémi­
nine, ces articles rédigés sous forme de synthèses brèves, sur des thèmes 
ou disciplines précis, ou sous forme de bilans documentaires plus détaillés 
donnent une idée de la production scientifique locale et des problématiques 
abordées. Malgré une hétérogénéité apparente de l'ensemble édité ci-après, 
ces participations présentent l'avantage d'amorcer une collaboration, de per­
mettre une meilleure diffusion des recherches et travaux entrepris dans ces 
pays sur cette question d'actualité, susceptibles aussi de préparer des 
échanges sur le plan documentaire et scientifique. Le projet initial quelque 
peu ambitieux et qui incluait également "Algérie qui nous a fait défaut, n'a 
pu aboutir totalement pour des raisons de contraintes et de difficultés ren­
contrées sur le terrain par les auteurs. En effet, ceux-ci furent limités dans 
leurs possibilités d'établir une vue d'ensemble sur toute la production locale 
à caUBe de l'absence d'instruments bibliographiques adéquats (type fichiers 
matières, catalogues) ou tout simplement gênés pour repérer et collecter toute 
la documentation existante. Nous aurions souhaité pouvoir livrer un état 
des lieux plus global s'appuyant sur une connaissance des travaux de type 
universitaire: doctorats, thèses et mémoires produits tant en langue arabe 
qu'en langue française et soutenus dans les facultés de sciences humaines 
depuis les années soixante. Il eût été intéressant de préciser la répartition 
statistique et dans une perspective chronologique, les champs d'études cou­
verts par les disciplines des sciences sociales (droit, économie, sociologie, 
ethnologie, anthropologie, psychologie. littérature et histoire) afin d'en déga­
ger les points forts et les lacWles tout aussi signifiantes. Quelques aperçus 
statistiques, par exemple sur la proportion des travaux écrits en français ou 
en arabe et en fonction des disciplines, sur la comparaison entre les écrits 
masculins et féminins sur les femmes pourraient être des indicateurs valables 
pour une synthèse documentaire à grande échelle. 

Le lecteur trouvera ci-après la publication de quatre articles ainsi 
répartis: deux articles sous forme de bilans globaux pour chacun des pays 
(cf, Neïla Zoughlami et Malika Zamiti : ~ Repères pour une lecture des écrits 
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sur les femmes en Thnisie », cf. Abderrazak Moulay Rchid : .. La recherche 
au Maroc sur la condition féminine à !'ENAP et dans les facultés des sciences 
juridiques, économiques et sociales (1962-1990) et en annexe deux courtes 
synthèses sur un -thème précis, concernant la Tunisie (cf. Naïma Karoui: 
" Les femmes entre le disoours et le vécu " cf. Hasna Hamzaoui : .. Contribu­
tion à la compréhension de la condition féminine en Thnisie :approches psy­
chologiques '" , 

Le premier article sur la Tunisie est un bilan de synthèse quasi 
exhaustif. Il donne un bon aperçu de la richesse de la production locale , 
dans les diverses disciplines des sciences socia1es depuis les années 70 , 
date charnière qui marque l'irruption du thème de la femme dans le 
champ scientifique. Etablie, à partir de travaux de recherches universi­
taires et extra-universitaires en langue arabe et française, cette étude se 
propose d'évaluer le contenu , de repérer les problématiques spécifiques à 
la production tunisienne sur les femmes. Cet état chronologique (évoqué 
à partir des années 30) confirme et complète les tendances observées pré­
cédemment (cf. Mireille Paris: ~ Femmes et sociétés '", AAN tome XXV, 
1986) à savoir une extraordinaire diversification et vigueur de la produc­
tion dans le champ du savoir, durant cette dernière décennie. En effet 
l'approfondissement et l'élargissement des recherches sur les femmes, leur 
traitement analytique dans des branches de plus en plus pointues, CQrres­
pond à partir des années 80 à la formation d'une mouvance féministe 
active et exigear.te (cf. supra Mireille Paris : ~ Mouvements de femmes et 
féminisme au Maghreb à l'horizon 90,.), génératrice d'une réflexion auto­
nome, située hors du champ politique et basée sur le concept de catégo­
risation de sexe. D'autre part, la participation active des femmes au 
développement dans tous les secteurs de la société a suscité de nom­
breuses études de terrain sur l'évaluation de leurs nouveaux rôles et sta­
tuts. L'activité intense de centres de recherches comme le CERES, animé 
par des intellectuels avertis et compétents a pu, un temps, favoriser l'essor 
de la réflexion dans tous les domaines. L'avancée des travaux et la mul­
tiplication des thèses et mémoires dans des disciplines comme la psycho­
logie, l'anthropologie et l'histoire ont favorisé une redynamisation de la 
recherche fondamentale , pennettant de mieux saisir la réalité vécue des 
femmes, en fonction des changements socio-politiques intervenus et des 
résistances aux changements, d'ordre comportemental , renvoyant à un 
substrat historico-culturel traditionnel encore vivace. En dehors de l'uni­
versité une recherche appliquée de type .. opérationnel», se développe. Des 
études pilotées par des organismes d'Etat, en rapport avec les planifica­
teurs, établissent des enquêtes, selon des méthodologies rigoureuses qui 
fournissent des données quantitatives sérieuses susceptibles d'être réuti ­
lisées dans des approches pluridisciplinaires (ex: Institut National de la 
Statistiques, Office National de la Famille et de la Population). Enfin de 
nouvelles voies de recherches de type informel, à caractère social, voient 
le jour. C'est le cas dans la Santé Publique qui, associant praticiens, uni-
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versitaires et chercheurs, sensibilisés par les débats autour de la question 
féminine, publient des rapporta sur la santé physique et mentale des femmes. 

Abderrazak Moulay Rchid, universitaire et chercheur marocain qui fut 
un des promoteurs de la question féminine (cf. sa thèse de doctorat d'état 
sur; ., La condition féminine au Maroc .. ) présente ici une synthèse documen­
taire à partir des travaux universitaires - thèses de doctorat, mémoires de 
DES - soutenus dans les facultés des sciences juridiques, économiques et 
sociales du Maroc et des mémoires de cycle supérieur de l'ENAP (Ecole 
Nationale d'Administration Publique) depuis 1962, en langue arabe et fran­
çaise. L'auteur a procédé de manière originale en présentant une introduc­
tion, sous forme de bilan global par rapport aux disciplines traitées et qui 
inclut dans certains secteurs des travaux qui touchent indirectement à la 
question féminine , suivie de dix notices bibliogiaphiques sur des thèses et 
travaux directement axés sur ce thème. Nous retiendrons qu'accessoirement, 
et par le biais de thèmes transversaux les sciences criminelles accordent un 
intérêt aux problèmes de la délinquance, de la prostitution, de l'adultère , de 
l'avortement, que le droit social et le droit public se trouvent confrontés aux 
structures familiales, au code de la famille et aux structures matrimoniales. 
En économie, le secteur informel, occupé traditionnellement par les femmes , 
le comportement démographique lié au problème de la féeondité, ainsi que 
l'économie familiale qui traite des dépenses et de la consommation des 
ménages, tiennent une bonne place dans les recherches. Enfin à travers les 
études sur la Moudaouana, l'état civil, les .mariages mixtes, l'avortement, 
les infractions à l'éthique sexuelle, le statut de la femme est forcément évo­
qué. Les notices bibliographiques, quant à elles, ont été regroupées en deux 
grandes catégories. Thut d'abord, ~ les pionniers . qui ont concentré leurs 
efforts sur des recherches globales sur la conditions féminine, parmi lesquels 
des ouvrages déjà repérés et qui ont fait l'objet de compte rendus dans les 
AAN précédents, puis des ouvrages en droit et en sciences économiques axés 
sur un «centre d'intérêt privilégié " qui est le travail féminin (ex: les pro­
blématiques du droit au travail de la femme mariée, les femmes dans le 
secteur de la fonction publique, le travail salarié et le travail domestique, 
la formation professionnelle et l'emploi féminin). 

Les conclusions sont intéressantes car elles corroborent les hypothèses 
que nous avions formulées dans le projet initial et dans l'article déjà cité 
(cf. infra in Varia ). La prise en charge au Maroc, du fait féminin par les 
intellectuels investis dans les champs du savoir ne confère pas de monopole 
féminin aux recherches même si depuis les années quatre-vingt, les tendances 
observées ailleurs se confirment pour une approche féminine et féministe 
dominantes. Les travaux en langue française dominent assez largement et 
la poussée de l'islamisme dans ce pays ne semble pas avoir le même impact 
qu'en Tunisie et en Algérie au niveau idéologique. L'intensité des conflits 
résident davantage dans une alternative droit musulman/droit positif, dans 
une distorsion modernité/conservatisme traditionaliste de type patriarcal et 
entre instances politiques aux options variées et nuancées et les groupes de 
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pression islamistes. Là comme aiJ1eurs les préoccupations de la recherche 
sont un reflet fidèle de ce qui se passe dans la sphère politique. 

Naïma Karoui fait une synthèse rapide. à partir de ses travaux et publi­
cations, édités par la revue du CERES ou la Revue Tunisienne des Sciences 
Sociales, dans le domaine de l'anthropologie sociale et de la psycho-sociologie. 
Le thème porte sur l'adéquation ou la dichotomie existant entre le modèle 
idéal de la femme véhiculé par le discours officiel de type moderniste, et le 
vécu des femmes selon leur appartenance à des catégories sorio-profession­
nelles différentes. Les enquêtes établies. s urtout en zones rurales, sur les 
comportements et conduites individuelles des femmes, s'appuient sur deux 
variables: leur degré d'intégration familiale et sociale et leur rapport au 
travail. L'intérêt de cet article, pris aussi dans ses dimensions historiques 
- évolution du modèle ébauché dès les années 30 par Tabar al-Haddad, à 
partir d'une critique de la presse de l'époque - porte sur une confrontation 
entre le réel vécu des femmes et les images et représentations mentales 
auxquelles elles sont censées se colÛormer. Ce type d'études, selon nous pré­
cieuses, à développer et enrichir, sont une des clés fondamentales pour faire 
progresser les consciences sur la réalité sociale, culturelle et individuelle du 
fait féminin, encore aux prises avec l'idéologie mutilante qui assure la per­
pétuation de l'oppression et de la discrimination sexuelles. 

Hasna Harnzaoui expose à partir d'un thème précis, l'état de ses 
recherches personnelles entreprises dans le domaine de la psychologie. Cette 
recension s'appuie sur une série d'articles publiés dans la Revue du CERES 
et de commurucations faites à des colloques spécialisés. Les enquêtes établies 
à partir de milieux socio-culturels d'origines différentes, portent sur la rela­
tion mère/enfant et plus spécifiquement sur la relation mère/fille. Le thème 
traite du développement psycho-linguistique, affectif, mental des jeunes filles 
tunisiennes et sur le processus de ,socialisation. Etant entendu que la relation 
mère/fille dans ses implications socio-psychologiques est la cellule de base 
qui structure l'ensemble de la société, être attentif aux changements qui s'y 
opèrent c'est se donner les moyens d'une meilleure approche et compréhen­
sion de l'évolution de la condition féminine. D'où l'intérêt de telles études 
dans le cadre de la recherche scientifique. 

REPÈRES POUR UNE LECTURE DES tCRlTS 
SUR LES FEMMES EN TuNISIE 

Mireille PARIS 

En Tunisie la réflexion sur la condition des femmes, sous l'effet de 
plusieurs facteurs, a donné naissance ces dernières années à un nombre crois­
sant de recherches tant universitaires qu'extra-uruversitaires. L'objet de ce 
bilan est de saisir le contenu de ces travaux en fonction de certains repères 
qui permettraient de les évaluer et d'en faire une synthèse critique sinon 
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Wl panorama autour de problématiques permettant de dégager les aspects 
propres de la production tunisienne sur les femmes. 

Seuls ont été retenus les travaux de recherche proprement dits en lan­
gue arabe et française. Malgré l'intérêt qu'ils pourraient présenter de nom­
breux autres écrits (articles de presse, de revues non spécialisées ou de 
publications ~ pirates » ... ) nécessitant un autre type d'analyse n'ont pas été 
dépouillés. 

La réflexion sur les femmes n'est ni récente ni nouvelle. Elle a connu 
selon les auteurs et les mobiles avoués ou non avoués, des orientations 
diverses. Les objectifs de ce type de réflexion diffèrent selon les contextes 
historiques dans lesquels sont parus des écrits en rapport avec la question. 

Déjà au xrxe siècle, l'historiographe Ahmed Ben Dhiaf avait rédigé Wle 
.. Lettre sur les Femmes» (1) dans laquelle il fournit des réponses relatives 
à des questions sur les femmes, (telle celle de la violence maritale en milieu 
rural et en milieu citadin). 

En 1930 la polémique opposant deux cheikhs de l'Université tradition­
nelle, la ZitoWla, s'est profilée à travers l'important ouvrage de Tahar Haddad 
~Notre femme, la législation et la société,.(2) et la riposte violente que lui 
avait faite le cheikh Mohamed Salah Ben Mrad (3), ainsi qu'à travers des 
écrits journalistiques. La parution des premiers journaux féminins se situe 
à cette époque (Leila, Chahrazad) (4). Cette polémique constitue Wl repère 
important pour les écrits ultérieurs sur les femmes. 

Par ailleurs la place prépondérante accordée aux femmes dans les écrits 
ethnographiques coloniaux témoigne de l'enjeu que constitue la condition des 
femmes dans la stratégie d'assimilation politique et culturelle. 

De son côté le mouvement de libération nationale n'a pas manqué, dans 
sa stratégie de lutte contre l'occupant, de solliciter et de définir un contenu 
de l'émancipation des femmes (5). 

Après l'indépendance, les mobiles et les visées du discours officiel sur 
l'émancipation des femmes relèvent également d'une stratégie visant Wl 
modèle de développement économique et social pour la Tunisie (6). L'encou­
ragement de la recherche et la création de structures nationales de 

(1) 1\1l.l (Btchir). _ A !"oube <Ir:$ motI,,~menl$ d .. n!fonne. il Tuni.: Un import3ll1 document d·Ahmed 
Bl:n Dhiaf ~I le Rminisme._ R. Elhniu. Nice. nO 2. 1962. 

(2) HADDAD (Tahar). _ NOlt"t Frmmt (nlt"t 1" Ugislalion 1'1 la ,od/ll (traduit de l"arabe).- Maison luni­
siennedel"tdilion. I978. 

(3) BEl< M'RAD (Mohamed). - Haro SUT la cOIIuprion de lafemmt cilt: T. HIldJQd.- (traduil <Ir: l"arabe). 
Imprimo:riedeTunisiel931. 

(4) SfAlt (TaIlar). - La ~logie ~t 10: mouvcment modem;!I: des Rmmes. Lti/a 0° l. 1936, Ullduit de 
l"arabe.-Ltr1Dno3.1931 

(5) Hilroirt ch< MolNtmtnr Narional Thnisitn.- Tome 1. BOURGUIBA (H). Anicle. de Press.e 1929.34. 
Le voil~. Il janvier 1929. 

(6) MARzouKt (Ilhcm). - Fiminü"", tl pa/ilique: le molNtme'IJ des Femmes en rUlljjie du dihlll ch< 
Jiùlt d no, joUTS.- D.R.A. <Ir: .oci<>logi~ - Facullé des Le!!",. el Scienoe. Hwnaines. Thnis 1986 
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recherches, notoirement connues, n'ont pas donné lieu à des études spécia­
lisées sur la condition des femmes. A l'exception de la réflexion juridique (7) 
sur le code du Statut personnel et de quelques travaux isolés apparemment 
suscÎtés par l'irruption de la main d'œuvre féminine sur le marché de l'emploi, 
il va falloir attendre les années 80 pour assister à une multiplication de 
travaux où la variable femme n'est plus une simple variable indépendante 
mais objet d'études référé à des champs variés du savoir. Cependant deux 
thèses de troisième cycle faites par deux femmes, l'une sur .. La condition 
de la femme tunisienne et le changement social ~ (Naïma Karoui), l'autre 
sur ~ La main d'œuvre d'industrie de J'habillement à 'I\mis~ (Kalthoum 
Damak) inaugurent à partir de 1976 les recherches consacrées aux femmes. 

Il ne s'agit pas de dresser une bibliographie analytique ou exhaustive 
de l'ensemble de ces travaux, mais de repérer dans chaque disci pline retenue 
la construction de nouvelles problématiques qui constituent en elles-mêmes 
des pratiques novatrices dans les recherches faites sur les femmes. Le tour­
nant pris dans l'approche de la condition des femmes dans certaines disci­
plines témoigne de l'écho d'une _conscience fém.iniste ~ s'affirmant à partir 
de l'année 1979, dans un contexte social particulièrement caractérisé par un 
déclin du pouvoir personnel et par une intensification des luttes sociales 
aboutissant à une relative ouverture politique. 

Dans le domaine juridique, les recherches en Droit privé musu1man 
ont toujours occupé Wle place prépondérante dans l'enseignement tradition­
nel. L'exégèse rappelle toujours que le corpus religieux interpelle spécifique­
ment les femmes en tant que croyantes, mères, filles, épouses, sujets 
économiques et membres de la commWlauté des croyants. 

Après l'indépendance, les recherches en droit privé ont été souvent Wle 
justification du Code de Statut Personnel et par conséquent, n'ont pas man­
qué de montrer le progrès sensible du statut de la femme et la conformité 
de ce nouveau statut avec la Charià face aux résistances passives d'une partie 
du corps juridico-théologique. Cependant dès les années 60 certains aspects 
inégalitaires de ce code sont perçus à travers des études de droit comparé 
et particulièrement lorsqu'il s'agit de conflits de lois en matière de divorce, 
de nationalité et d'héritage (8). 

Plus d'engagement en faveur de l'égalité entre les deux sexes se mani­
festera à partir de 1979 à travers le choix de thèmes privilégiant la femme 
en tant que sujet juridique ne bénéficiant pas de la protection juridique suf­
fisante face aux problèmes inhérents à sa condition de femme (9). D'autres 
écrits mettent en exergue le statut de citoyenne et soulignent les écarts 

(7) BE:' ACItOUR (Mohamcd El Fadhi1). - AI·//arakn _ al-adabo)'a ... al fikri)'a fi ToUlt; •. lu 'twl"'~m~m 
lirrlrairr ~I ;m~II«lud en Tuni.ie}. Tunis. MTE, 1972 

(8) HOAO .... NI (Famat). - Tables lI~rale$ 19~3·1983 . PublK:alion du CCIII'" d'Eludes. de Red-.erches 
et de Publication •. CERP l l"occHion du t"'IIIenai", do la Rew<c TunüimM d~ Droit. 

(9)/bid. 
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dénoncés par le mouvement féministe entre une législation relativement 
favorable et une réalité restée en retrait (10). 

Ceci n'a pas empêché l'expression d'opinions conservatrices, non 
conformes à l'esprit de la législation tunisienne en faveur des femmes, dans 
des mémoires de fin d'études supérieures (11). 

En 1988 un colloque tenu à la Faculté de Droit de 'funis a, sous l'im­
pulsion d'une conscience féministe s'affirmant, répercuté la volonté d'une 
approche pluridisciplinaire, complétant ainsi le point de vue juridique doc­
trinal sur le statut de la femme. L'ensemble des dispositions législatives 
concernant la femme tunisienne a été rassemblé et analysé tant du point 
de vue de la pratique que de celui de l'esprit des Conventions intemationales 
dans un rapport fait pour 11JNESCQ (12). 

Le rôle dévolu aux femmes et le débat concernant leur statut vont être 
situés dans les dix dernières années par rapport à une certaine configuration 
des enjeux politiques caractérisée par une rivalité entre un projet de société 
néo-islamiste et un autre plus laïcisant. Des thèmes comme celui de ~ la 
femme dans les versets coraniques ,. ou «la femme dans les recueils de 
hadiths du prophète ,. constituent l'objet de thèses à la Faculté de Théologie. 
L'une d'entre elles a été publiée et vient illustrer à quel point le débat sur 
les femmes s'inscrit dans cette configuration. 

Cette thèse rassemble versets du coran et hadiths relatifs aux femmes, 
les classe en fonction de la thématique de la personnalité et élabore des 
réponses aux objections concernant le statut de la femme faites au courant 
islamiste (13). 

Par ailleurs les écrits sur les femmes ont pris ces dernières années 
une certaine importance tant dans la production universitaire qu'extra-uni­
versitaire. Une revue spécialisée sur la question-Femme, NISSA, a fait son 
apparition en 1985. Les auteurs de ces écrits sont pour la plupart des femmes 
de niveau universitaire et sensiblisées à la nécessité d'approfondir et d'élargir 
les recherches sur les femmes à travers le débat féministe. 

Les recherches parues dans les publications du Centre d'Etudes et de 
Recherches Economiques et Sociales (C .E.R.E.S.) se rapportent dans un pre­
mier temps, au thème «La femme et le travail ,. . Que les auteurs soient 
hommes ou femmes le type de travail envisagé est le travail salarié. Il s'agit 
surtout d'articles de type sociologique (14) et démographique (15) auxquels 

(10) Ibid. 

(ll) u.ruILI (J.). _ Une Wli"",..iLai", entend donner une improb:uion Jo une opinion bnisc SUr les femmes 
dan. 1 .. rnbnoi",. de diplôme. supo!ricurs. R~'u~ TUnùin"u tk Droit. Tome Il. p. 163. Tunis 1979. 

(11) CltAMARt (AI .. ya). - F~mme.J ~t lois ~n Twtisi~.- Editions le Fencc. Rabat 1991. 

(13) KARRAY (lsmal Edine El Hill). - La Ftmm~ <hmJ It recueil d~ Hadith d~ BotdJuvi ("" ara""l. 
Tunis. Faculté delhtolofie. 1985, D.R.A.de 1htoIo1gie 

(14) DIMASSt (H.). - Etudes et informations SUI le travail de la femme: Bilan critique. Communication 
au iii!min .. i",PopuiariOll tl DMlop~lMnt (29-30 Ju in 1989). I.R .E.P. Milli.~re du Plan et des Finances 

(15) Ibid. 
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il convient d'ajouter des chapitres inclus dans des ouvrages généraux Sm' 

les femmes. Certains travaux mettent en lumière les difficultés qu'éprouvent 
les femmes face à la rencontre de nouvelles exigences liées au statut de 
salariées et de celles liées au statut traditionnel féminin. Les phénomènes 
saisis à travers la description du vécu de femmes salariées dans le secteur 
industriel (celui du textile), d'ouvrières agricoles et d'employées du secteur 
tertiaire (employées de bureau, infirmières ... ) sont: les motivations au travail 
salarié, les modifications des rapports au sein de la famille résultant de l'em­
ploi de la femme et l'image de la femme salariée dans J'environnement 
socio-culturel. 

Le reproche généralement fait à ces travaux est la tendance à géné­
raliser des résultats obtenus à partir d'échantillons parfois importants mais 
localisés dans des régions ou des branches d'activité non représentatives (16). 

D'autres recherches vont s'ajouter à celles déjà mentionnées et enrichir 
l'approche jusque-là élaborée sur la condition de la femme. Des études d'an­
thropologie, de psychologie et d'histoire vont se multiplier aussi bien dans 
des structures spécialisées de recherches que dans des cadres d'intervention 
sociale. Des travaux d'anthropologie sociale vont pennettre de saisir la réalité 
des femmes à partir d'une approche globale où l'analyse éclrure d'une part 
la richesse civilisationnelle d'attitudes et de pratiques traditionnelles propres 
aux femmes et d'autre part la nécessité pour les femmes de s'accommoder 
et de s'adapter aux changements socio-politiques. C'est ce qui caractérise 
par exemple les travaux de Sophie Ferchiou lorsqu'elle met en évidence les 
stratégies féminines face à l'organisation sociale du pouvoir ainsi que le tra­
vail occulté des femmes (17). 

D'autres approches d'inspiration psychologique et psychanalytique sont 
davantage axées sur le vécu des femmes concernant la sexualité, les relations 
dans le couple, les relations entre les générations et l'identité .... (18) Le 
reproche qui pourrait être fait à certains de ces travaux est la tendance à 
réduire la complexité de la condition des femmes à ce qui se dégage 
d'observations valables pour des situations particulières. 

Une place importante est de plus en plus accordée à la variable sexe. 
Même dans les travaux non spécifiquement consacrés aux femmes et dans 
des domaines aussi différents que ceux de la psychologie de l'enfant, des 
sciences de l'édu.:ation et de la sociologie de l'éducation, on décèle de plus 
en plus un axe de réflexion important sur les petites filles, les adolescentes, 
les écolières ... (19). 

(l6)/tnd. 

(17 ) F[RCI{rJI.} (Sophie~ - Pouvoirs. comre-pou~oir Cl sociélé en mUl.1lion l'exemple lunisien._ P~up/~. 
MMilcm/l,ün •. n~ 48-49. 1990, p. 81-91. 

(18) ACleS du colloq .... Psy<:hologie différentielle des sexes.- Cahju du C.E.R.E's .• s.!";' nO 3. Tunis 

(19) OIlAIIIU (Noom:dine). - Elal el évolution de l'enseignement. R.T.S.S., N" 94. TUNIS. 1988. pp. 75 
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Des analyses de discours idéologiques et de leur fondement repérés 
dans le débat politique actuel ou dans des débats plus anciens, peuvent être 
référées à la sociologie de la connaissance ou à l'histoire sociale (20). Des 
historiennes également se sont penchées sur la condition de la femme à partir 
de divers champs couverts par la discipline historique (civilisations, époques, 
politique sociale, arts .. )(21 ). 

Depuis 1975 les auteurs des thèses et des mémoires montrent un 
intérêt croissant pour des sujets ayant trait aux femmes: en littérature arabe 
les sujets portent sur des œuvres d'écrivains femmes comme May Ziàde, RadA 
Sumàn, Lei'la Balabaki et Nazik El Malaïka qui ont réfléchi sur la place de 
la femme dans la civilisation arabo-musulmane confrontée aux défis de la 
modernité ou comme Nawal Essàdawi dont les essais sur la sexualité des 
femmes arabes sont notoires (22). 

D'autre sujets sont consacrés à l'analyse de l'image de la femme dans 
l'œuvre d'écrivains importants comme Neguib Mahfouz ou Béchir Khraïef. 

En littérature française des préoccupations inter-culturelles transpa­
raissent dans des mémoires qui traitent de sujets tels que .. l'image de la 
femme maghrébine dans les récits romanesques maghrébins ~ ou bien l'image 
de la femme occidentale dans le théâtre arabe (23). 

Par ailleurs les œuvres littéraires ~ d'écrivaines twùsiennes ,. ont suscité 
un intérêt critique particulier (24). 

En dehors de l'université proprement dite, des données sur les femmes 
peuvent être trouvées dans des études effectuées par des organismes à 
vocation opératiOIUlelle. 

En effet 11nstitut National de la Statistique effectue, en plus des 
recensements réguliers de la population, des enquêtes sur le niveau des 
salaires et des qualifications. Ces bases de données, compte tenu de leur 
régularité et de l'importance de leur échantillonnage, constituent des sources 
fiables pour des analyses plus fines sur la condition des Femmes. Il semble 
cependant que ces sources d'informations ne permettent pas toujours une 
description quantitative complète de la population féminine. Les concepts 
utilisés rendent difficiles par exemple la comparaison des salaires masculins 

(20) 0œmI (Zeïneb). - """IySt <Fun di:lCOUTS i<UoIoli4w II tk SOlI fondemeltl socilll: U ClIS de ID 
pe/Uü tk TahaT Hllddlld.- Thnis, Faalilt des lA:~s el sciercu humairle$, 1986. D.R.A. de $OC ioloPe. Bu HAl 
y AItIA (&mll). - Discours islamiste radical et droits de La Fenvne. ACU:s du colloque sur la """.disaimiNlIiOft 
Il l'Igllro duftIMW tnut III COft"""IÙ)n dt Coptnklgw tIlt disco«rs Ukltlitllirt. publication du C.E.R.P.JUNES· 
CO. Thnisie 1989,pp. 369-371. 

(21) S·KAI.Tl lSalouha).-lA:s Fell'llmsrunisiennespendaN La colonisation- I881-19S6. Th!: .. d'Histoire, 
Nan\eS. Facullt des lA:ttn:s et ~nœs Humaines. 1986. Buu (Lel~, lbo.r.n;. _ Structure familiale el vie ~ 
Tunis ~ l'q,oque prKoloniale 1875-1930. - Tunis, Facuht des Lettres el Sciences Ho.un..mes. D.R.A. d'Hilloi"" 
1986. ATTAYA (Nelb). _ Femmes Tunisiennes: Parures et 8C/ivi/& ~ tn....,rs les s~cles I.NA, 1974, (:R p. Voir 
tn.vaUll d~ Cenuc d'Ans et de TllIdit;on. Populaire •. 

(22) R~noire ..... ~ ... et des mmwHre •. FloCul~ des Lenres Thnis 1 (jusqu'en d!«mbre 1987). 

(23) /bid. 

(24) For<r""",,(1ean). -EcriV/liIltSIW'lisi(M(S.- Tunis, Edition Gai Savoi r. 1990. 
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et féminins ou bien ne tiennent pas compte du travail non rémunéré des 
femmes; lorsqu'il s'agit de problème aussi important que la planification de 
l'emploi, les planificateurs ne disposent pas toujours des informations néces­
saires concernant les femmes en âge d'activité (25). 

D'un autre côté les femmes constituent une cible privilégiée pour l'en­
semble des recherches qui s'inscrivent dans le cadre d'une politique démo­
graphique active depuis 1966 dont l'un des objectifs fondamentaux est la 
baisse de la fécondité. La stratégie adoptée en la matière fait place à des 
mesures législatives dans le domaine de l'éducation, de la santé, de la cou­
verture sociale et du développement régional. Les recherches menées dans 
le cadre de l'Office National de la Famille et de la population concernent 
essentiellement les femmes. Utilisant des méthodes d'approche rigoureuses 
et des échantillons représentatifs, ces recherches pennettent de disposer d'in­
fonnations fiables sur une proportion importante de femmes (celles en âge 
de procréer). Un tableau complet du profil de ces femmes y est brossé tant 
du point de vue socio--démographique que du point de vue des attitudes et 
des pratiques sociales en général (26). 

Toujours dans le cadre de la politique démographique menée dans le 
pays, la famille est devenue encore une fois cible de nouvelles stratégies 
politique, juridique ... C'est peut-être là que s'inscrit l'approche pluridiscipli­
naire mettant l'accent sur la condition de la femme par rapport aux nouvelles 
configurations familiales (27). 

D'autres recherches opérationnelles en rapport avec la planification, la 
politique sanitaire et la politique sociale par exemple comportent des axes 
centrés sur la condition des femmes ... Le Mirustère du Plan dispose d'un 
instrument de recherches et d'études en matière de popu1ation dont le pro­
gramme fait place aux études sur les femmes (28). 

On assiste dans le domaine de la santé publique à l'émergence de nou­
velles voies de recherches en relation avec le débat sur les femmes. Ces 
recherches sont sUBcitées à l'initiative de praticiens ou de cadres uruversi­
bires. Des thèmes tels que la santé physique et mentale des femmes, les 
relations mère-enfant font l'objet d'analyses et de publications diverses (29). 

L'organisation officielle féminine , l'U.N.F.T., bien qu'existant depuis J'in­
dépendance n'a commencé à susciter des enquêtes systématiques , en vue 

(25) DIIlRA (M) .. GIWtSAUJ (M.N.). _ l.lJ planifiM ,iq" <k rEmploi fact aux probUmet d~ /'",,'i"i,I d~ 
la F~mmt NI TUI1üit (/8p.J _ ACII:$ du "f Colloq ue de Dtmographie Magh n!bine - Nooakchon 1988 (Publication 
du C.E.D.E.S.) 

(26) EnquôleJ conn;Ùssances. allilUdcs el prnliquesde rO.N.F.p, 
(27) ACles du co lloque : L'~venir de la famille au Moyen Orie nl el en Mnque.- Cahùr du C.CoN.CS .. 

Urie Psychologie nO 7. Thni •• dk:cm"'" 1990 

(28) l.lJ ftmmt: ~I la famillt ru",sit nllt of lTal'trS Its c/,jffr~s: Tunis, Miniuhe du Plan. 1987. Création 
d'un ccnue de recherches. de dcxumentation et d'inronnl tion su ries Femmes. lin 1989 

(29) Lo.sIOI (Lil ia). ÛlElIUl. - SaillI do F~mmo: Bibliographie - Publication U.P.P.S 1 Minislhe de la 
Sant~ Publique 
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d'une meilleure connaissance de ce qui a trait aux femmes, qu'à partir de 
1981. Quatre enquêtes sur l'image de la femme dans la société, sur le divorce, 
l'emploi féminin et la participation de la femme à la politique ont été réa­
lisées (30). 

D'un autre côté et parmi les rapports effectués pour le compte d'orga­
nismes internationaux et inter-régionaux, on note la participation de compé­
tences féminines tunisiennes à des études ayant trait aux femmes (31). 

Cet aperçu des travaux et recherches concernant les femmes sans être 
entièrement exhaustif nous a permis: 

- de rassembler et de classer ces travaux en fonction des domaines 
importants des sciences humaines ; 

- de repérer les thèmes privilégiés par les chercheurs en Thnisie ainsi 
que les approches adoptées en fonction des interactions entre la recherche 
et les contraintes socio-politiques; 

- de mettre en évidence que la condition des femmes reste en tant 
qu'objet d'étude éloignée de l'analyse économique où ne figure que de rares 
exceptions (32); 

- de voir que d'une façon générale les approches passées en revue 
contribuent à promouvoir .. une nouvelle ,. rationalité «sur les femmes ,. qui 
lève l'hypothèque que le «féminisme bourguibien ,. faisait peser sur la 
recherche concernant les femmes; 

- de noter l'enthousiasme suscité par les retombées de la décennie 
internationale de la femme et par une approche utilisant les mêmes termes 
pour aborder la question-femme en occident et ailleurs. L'esprit dans lequel 
se sont opérées les recherches sur les femmes s'est appuyé sur les luttes 
féminines indépendantes des années 80 en 'funisie mais n'a pas pu les trans­
cender et se soustraire à cet enthousiasme. Dans certains travaux, le cadre 
théorique et doctrinal propre à la discipline n'éclaire pas judicieusement 
l'objet étudié et le choix des thèmes reste souvent non justifié. La clarification 
des catégories de l'approche fait souvent place à des a priori féministes opé­
rant le glissement de l'analyse vers la prise de position idéologique, le débat 
demeurant quasiment passionnel. 

L'impression générale qui se dégage est que ces recherches sont dis-­
persées et à l'état d'accumulation. Les évaluations critiques aussi bien des 

(JO) L'i_ge de la Fnmfle d(llfs la Sadlri T""üienne.- InslilUl ELAMOURI el U.N.F.T. _ Tuni. 1981. 
Le divo>u d(llfs la "gio1l dt Tunis' .tvolu,;.,n .• specu poyçho-sociologiqucs ». A. Hcm\lMi el A. Hmed. lnotilUl 
ELAMOURI: UNFr - Tuni, 1983. Le ",NajJ de la Fem"", dans la "gio" dt r""ü. M. Om:u;ou, A. El.AMourtr. 
L. TMMAl.l..AH. - In'liN! ELAMOURIJUNFf - Thnis 1983. Participatio" de 10 Femme t""isiem.e " la vie 
publiq"e el JWlitiq ue. M. DARGHOVTH. A. M·DrMllOII. U.N.f.T .• Centre de pro<pe<lioo .ociale. 

(31) MAHR:lI.IDH ( Dom). - Le "'le de la Fem/ne d(Jl[s le divelopptmefll e" TWli';e. ttal des lieux et 
persp«ri'·el. - PNUD. 1990 (4~ p.). 

(32) Zoo ...... (Sc:bna). - Capitol humai" et salai~J : le cas de la Tuni.~ ~ Twri s.. Publicalioo du C.E.R.P. 
Panic 1II-Chapin-e3. UKHOOIN! (S.).-L'impact de la crise surl"emploi des Femrouen Tunisic._Tramil H 
DiYelopptrntfll. nO 13. , .... "''''51 .. 1989. 
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démarches féministes que des travaux concernant les femmes restent à 
développer (33). Cette appréhension des travaux touchant de près ou de 
moins près la question-Femme en 1\misie ne peut être considérée comme 
achevée, d'autant plus que nous avons affaire à une pensée en mouvement 
et que l'approfondissement de la réOexion est en cours. 

Neila ZoUGHLAMl et Melika ZAMm 

LA RECHERCHE AU MAROC SUR LA CONDmON FtMINlNE 
A l'ENAP ET DANS LES FACULTÉS DES SCIENCES JURIDIQUES, 

tCONOMlQUES ET SOCIALES (1962-1990) 

Ce texte se distingue des études qui ont déjà traité certains aspects 
de la recherche universitaire (1): en droit (2) et en économie (3), au Maroc. 

Il se fixe pour objectif de faire W'le synthèse documentaire de travaux 
universitaires (thèses de doctorat d'Etat, mémoires de DES, en droit et e n 
économie soutenus au sein des facultés des sciences juridiques, économiques 
et sociales du Maroc et mémoires du cycle supérieur à l'ENAP), en langues 
arabe et française. La période retenue est 1962·1990. Ici, la recherche est 
obligatoire: c'est une condition pour l'obtention d'un diplôme universitaire. 

L'échantillon choisi écarte donc les recherches soutenues à l'étranger, 
les recherches extérieures aux facultés de droit et à l'ENAP, les recherches 
effectuées dans le cadre de colloques, les recherches personnelles d'ensei­
gnants-chercheurs, les recherches effectuées sur les travaux de certains cher­
cheurs, les recherches effectuées sur les travaux de certains chercheurs, les 

(33) UllA!. (Abdclkade.), - La circulation des ",mmes dans le commerce politique.-R.T.SS., nO 88·91, 
Tunis, 1 987,pp.II·29.8ctft~(Badra).-L·enjeudufffllinismeindépeJldant(200p)~paraîmdanslespublications 

du C.E.R.E..S. 

( 1) ELM ..... ruRA (Mahdi). - A.naJys~ slatistique du >tOmbn d~ ,l>tIs~s ~I MiMOi~s souUnus <l/ofoculli 
du sâtnru juridiques, konOtniques tl sociolts dt Robot (l9fJ]·/986/. doc. ron«> .. ]4 p .. mars ]987. 11 te$Son 
de ce lC:xte que su' 358 t .. ~aux, on mtegism 50 ~ses el 3œ mémoires. u s 50 ~ses se n!panis.sent ainsi , 
22 dans la section arabe et 28 dans la section française.dool 10 en Economie, 13 en droil public el 25 en droit 
priv~. La ve.uilation des 308 mémoires donne 122 dans la section arabe et 186 dans la seçtion frmIçaisc, dont 
82 en économie, 118 en droit publit et ]og en droit pri~~. La proportion féminine parmi les 1 ... ...:." eS! do 13 % 
poo r les t~ses el de 9.5 % pour les mémoires, soit une mO)'enroe d'environ 10 % par rapport au touL En nombre 
cela repn!senlC 35 femmr:s su' un \OUI de 358. BENNANI KHIR (Khalid) et EL AMW (l.ahcen). A .4 /" ,«htrcht 
scitruifiqut: Ul!i""r#lai~ au Maroc. _ Mémoire de licence. éco .. fac. de droit. Rabat. 1975, 47 p. ron.!o. 

(2) Da>RaO.~-Rffkxionssu.Ia\lO~i:;.saaceduphenornblcjuridique: projetdere<.:bercbeadap~ 
au.. liali~s marocaines. - RJPEN (I). dtœmbrc 1976: 1-80. AzzIMAI< (O.~ - Chronique de sociologie juridique, 
- R}PEN (12): 193·203: cc un OOUveau plaidoyer POU' la sociologie juridique. - RJPEN (10) : 183·205. N.o.oRI 
(Khalid). - Quelques .. fluions sur les probll;mes d'épi,~mologic jwidique. _ RMDED (10): 139 el Droil el 
p]uralisme nonnatif. RMDED (14): 9·28. Dm'" tl tnOI",,,,,t,,,t~1 socUll (lu Magh,..b, ouvrage collectif, CNRS, 
fondation du Roi Abde] AzLt AI Saood, Caublanca. 1990. S.v.F (A.). - L'idée sociali>te à lnIv= 1 .. écrin de 
quelques &onontiSlCS marocains. - RlPEN (8 el /m4gu poI"'iq~s dl< Maroc, teli!. OKAD, ]987: 45·56: !nie.· 
f&ences entre l'écooomie el I.e politique. Noces su. l'étal do, W:>nomis\eS. in lm4gcJ poIiliq"",s du Mw/}(;. op 

~~"a~~~-62: De la science politique. A./.4S<1f (90), décembre 1988·janoier 1989: ] 2-'20: ct An_I. 5 et 11/811989 
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recherches sur certaines revues et les journées d'études sur la recherche 
organisées par les départements des facultés (4) ou le SNESUP. 

Notre propos vise la condition féminine . n est évident que plusieurs 
travaux soutenus, touchent indirectement le sujet. 

Un bilan laisse apparaître chez les juristes un intérêt pour les sciences 
criminelles (essai sur les causes de la criminalité au Maroc, les mesures 
prises à l'égard des mineurs délinquants, la répression de J'abandon de fa­
mille, la prostituti6n, l'adultère, l'avortement), le droit social (le lien de la 
sécurité sociale avec les structures familiales et le Code de statut personnel, 
le travail des enfants dans le secteur de l'artisanat en droit et en pratique, 
le statut des enfants du jeune salarié, le régime de retraite au Maroc, la 
formation professionnelle, et le droit civil (la condition juridique du mineur, 
la capacité de contracter en droit macorain, la responsabilité des parents du 
fait de leurs enfants mineurs, le problème de l'irresponsabilité civile du ma­
lade mental, le rôle de la jurisprudence en matière d'état civil). 

Trois autres axes de recherche sont empruntés par les publicistes: la 
santé, les droits de l'homme (les libertés publiques en Islam, les droits is­
lamiques de l'homme face à la crise de la démocratie dans les pays musul­
mans) et les structures matrimoniales: l'exemple de Casablanca. Les 
économistes sont préoccupés par la vocation sociale de l'Islam et la modernité, 
l'esclavage au XIX" siècle, les principaux facteurs de la fécondité marocaine, 
l'incidence de la croissance démographique au Maroc de 1960 à 1971 sur le 
développement économique, la marginalité urbaine, le développement écono­
mique face au chômage dans les PSD à forte croissance démographique: 
l'exemple du Maroc, la productivité et la rentabilité de l'enseignement, l'en­
seignement et la promotion sociale, l'investissement culturel et le dévelop­
pement, la formation professionnelle et l'emploi, les salaires, le tapis noué 
main à Rabat-Salé, l'économie familiale depuis les années 1830 à travers le 
cas de la région entre Agadir, Ouarzazate et Marrakech. 

(3) I..uœABl (M.). - La ",chen:"" I!oonomiqlle lu Maroc. - BESM (103). ocI.·c1!c. 1966; 5 e! s. BEIJJ,. 
(A.). - Liaison Uni~rsi!e-Economie dans t.. re<.mn:he en vue du diveloppcmc:m. - BESM (110· ]] 1). DooMOU 
(A.) cl Tozy (M.) - L'impac! du 8ESM sur t.. =hen:he universitai",. - BESM. Sigul du Prirelll. ftvrier ... -avril 
1988 (1): 101·103. EL AOUFI (1'1.). - Une leaull: quan!ita,ive des leX!es ~C(lflomiques parus au BESM.BESM. 
Signes du Pr4mr. (1). févier .. vril 1988: 90-96: Sciences sociales: le temps des _"u. - Ab""tlt (1). H;~t 
1987:89-93:Obscrvalion.n!sum!c$su r lam:hen:he&:ooomiq..e."Maroc.f'mn~Il:.pproche.-Abltmlt( l l . 12). 

prinletnp.l~tt 1986: 20 CI $ •• en arabe. BUI<AU (M.). - La m:hen:he I!cooomique ni!.le-l ... lle a" Maroc? _ MN 
1989: 1053 e1L l.Aoou.I.(L.)ct BEIIRADY (A.).-lAru:lteTf:heICOlUlnliq"",coloni<>Je : 1911·1956. _ M!!moi~ 
de li«rlceéco •• RabiI.I974-7S.61 p. MI':ZZINE (A.).-lArt,~rr;heüOIWIIfiq"",coloniole"" Mo f"OC. - M!!moi~ 
de licence ko .• R.llba,. 1975. 137 p. TANTAOlII (M.). _ {nW'm<Jirt des ""vrog~s tlpptlnu SUT l"ü<Hlomie IfUJ/"O("(Jjne 
de""is /"in4t~"d{",ce. _ Mtmoire de li(,enr;c ko .• Rab ... 1975. TABANE (M.) et T ..... HAOUl (D.~ -I,,~moirt de 
q"",Iq"",. ~tudtsfoirts "" I"koIIomie Ift(Jro<XJiM depllis /"i"dt~NlDIICt. - M~lUOill: de licence ko .• R.tIa.I. 1976-77. 
86 p. OuMI (z.). _ lA r«lteTf:he ogronomique ~t 10" imp«f rUT le dhdoppemenr lcono",iqwe (/'"IVI /IIlYS . -
Licence ~co .. Raba!. ]978·80. l.AIwr (M.). - lA rtc~rr;lte sc:ielltijiqu~ ~II lItOIi~rt tfogronomi~ "" Moroc. -
M~moire de licence ko .• Raba!. 1980. ~ en 198(i. 

(4)F.culttdedroil deRabu:Jo,,~spédagogiquesdll8.3.1!J80.3.12.1988etce l lcsde$c1!panemcnIS 

enl981etl!J89. 
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Les recherches en cours visent indirectement les femmes à travers des 
institutions de la Moudaouana, l'état civil, les mariages mixtes, l'avortement, 
les infractions à l'éthique sexuelle, les allocations fami liales, les droits de 
l'homme à l'échelle de l'UMA, du monde arabe, africain ou des Nations Unies. 
le secteur informel. le comportement démographique, les dépenses et consom­
mation des ménages ... 

Pour délimiter davantage notre étude, on éliminera les mémoires de 
licence (5) visant exclusivement les femmes. 

A travers la production scientifique en doctorat, des pionniers se sont 
intéressés directement à la condition féminine. Faut-il espérer des émules? 

LES PIONNIERS 

- Les rech erches globales sur la condition de la femme. 

BENNIS (Fathia). La condition de la femme en droit internationa l pu­
blic. - Mémoire de DES, D. Public, Rabat, Fac. de droit, 1983, 
321 p ., ronéo. 

L'auteur traite dans une première partie intitulée, la condition de la 
femme: principes juridiques et cadres institutionnels internationaux, d'un 
principe fondamental des droits de l'homme: la non discrimination (p. 36 et 
s.) et d'un constat: la marginalité de la femme au sein du système des Na­
tions Unies (p. 69 et s.). 

Dans la deuxième partie portant le titre: la condition de la femme 
et les principes en action dans les contextes étatiques (p. 119 et s.), l'auteur 
analyse dans un chapitre 1 er au sein de la société, une association inégalitaire 
(p. 122 et s.) et dans un chapitre 2: au sein de la famille, une autonomie 
velléitaire (p. 204 et s.). 

F. Bennis conclut sa recherche en souhaitant que l'action internationale 
se doit de se concentrer sur l'effectivité des droits reconnus (p. 267). Les 
qualités de ce mémoire sont nombreuses. Les textes en langue anglaise sont 

(5) Les sujets suivantS OOt ~t~ t"';t6 par exemple à la fa<ull/! de droit de Rabal : les dfets du mariage 
mi.te sur la n.uiooalit~ de la femme en droit marocain. la condition de la femme en tre le droit musulman el le 
droit marocain. la femme marocaine et sa panidpation i la vie politique. la participatioo de la fenune au do!ve­
loppemem.laconditioncndroitetenp"'tiquedelafenunefonctionnaire.lan!a1it~delafemmedansled!~ 
politique manxain. les obstaCles ) l"inl/!gration de la femme au di!vcloppemem. Le travail des femmc:. de ml:oage. 
enq"';te su, la femme Tétouanaise. enquête Sur 160 femme. fonctionnai",. (ça. de Rabot). enqu!te su' 1. fenune 
en milieu urbain (cas œ la vielle de Rabot). Le rôle: de lafemrne maroca;ne dans le: dtveloppementéconomique 
dup3.YS 

(6) SUrcelouvnge: MER..",s.<;,(F.).- T~hnologie.dl:mocratieetavenirfl:minin. -u.m<>lif(130).nov.-<léc. 
1981: 52·56. PRUVQIsT(L.). - Recensions. -lb/a. 19&4/1 : 163-168. BOOAYAOI( (A.). _ L.uoooition de la fenune 
marocaine} tnlvcr.iquelque. ~tudel;. -Abharh (1).1985: 109-110. en anbe. AzzIMAI< (O.). -Otronolog;ede 
sociologie juridique. _ RJPEN (Il). 1982: 196-191. Dt"'-MV (A.). - Féminiornc: à la marocaine. _ Sindllad (58). 
avril 1987: Ig et Sexual;~ ct diS"our.i au Maroe __ Afrique Orient .. Casablanca : 6!'i -90. ABl>D.KlHM-CHIKH (R.). 
- Femmes et sociét~s . - A.A.N. 1986: 908_909. 
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bien traduits. La sphère de comparaison est très large: pays, organismes à 
vocation internationale : ONU, institutions spécialisées, organisations régio­
nales. 

On peut regretter l'approche positiviste de l'étude. C'est un travail hu­
maniste. On aurait aimé en savoir davantage sur le pouvoir mâle, la liberté, 
l'oppression, l'égalité, l'exploitation, la division internationale du travail, le 
développement, la démocratie, l'évolution, le devenir sociétal; la relation fé­
minisme - société est-elle une utopie? une idéologie? une force politique? 
quelle norme peut prétendre à l'universel ? .. 

TALAL (Mohamed), La condition politique, économique et Bociak de 
la femme arabe: 1975-1985. - Thèse de doctorat d'Etat en droit 
public. Fac. de droit, CaaablanC8, Université Hassan 2. 1989, en 
arabe. 

L'apport magistral de cette thèse est d'analyser la condition de la 
femme arabe, essentiellement à travers la presse écrite. Le choix de la période 
correspond à la décennie des Nations Unies sur la femme et se situe à la 
veille de la Conférence de Nairobi sur les stratégies prospectives visant la 
femme à l'horizon 2000. 

Dans la première partie, la recherche - plutôt descriptive - traite de 
la condition sociale et éeonomique (soubassements religieux, culturels, édu­
cationnels, carte sociale et économique de la femme arabe) dans un chapitre 
1er. Le chapitre 2 a pour cible la condition politique de la femme (constitu· 
tions arabes, représentation féminine dans les parlementa, discours de la 
ligue arabe, partis politiques, associations culturelles). L'auteur opte judi­
cieusement pour l'analyse de contenu dans la 2e partie. Il y essaie de dégager 
l'image de la femme à travers la presse arabe. C'est là le point fort de la 
thèse. M. Talal compare 10 Etats, opte pour un choix régional fondé sur les 
unités politiques et ne néglige point la presse d'émigration. Plaidant pour 
une image valorisante de la femme, les conclusions de l'auteur confu-ment 
les résultats des recherches précédentes: dualité de l'image de la femme, 
patriarcat dominant ... L'auteur propose un modèle = groupe d'Etats ouverts 
(Maroc, Algérie, Tunisie), groupe d'Etats théoriquement favorables à la 
femme, mais où la société est en retard (Iraq, Yemen démocratique) et 
groupes d'Etats à vision conservatrice. 

Le nombre d'informations contenues dans ce travail est considérable. 
C'est une contribution à un débat. Journalistique, l'écriture agace parfois. 
Faut-i1 s'en étonner? L'auteur est professeur à l'Institut supérieur de jour­
nalisme. 

MOULAY RcHm (Abderrazak), La condition de la femlfU! au Maroc. -
CoU. de la lae. des sciences juridiques. économiques et socialoes 
de Rabat (Université Mohammed V), série de langue française 
nO 33, préface de Jean DEPREZ, 1985, 604 p. 
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A l'intérieur de l'Islam, à l'exclusion des théories laïcisanles extrêmes 
de type kémaliste, on constate que la situation de la femme a fait l'objet de 
trois types d'analyse : la valorisation du retour à l'âge d'or, la vision salafiste 
ou l'option moderniste. C'est à ce dernier courant que l'on peut rattacher 
cet ouvrage, qui est l'édition d'une thèse de doctorat d'Etat en droit pluri­
disciplinaire. La tentative de l'auteur prouve que la revendication féminis te 
n'est pas exclusive aux femmes. Elle renoue avec une tradition arabe du 
début du siècle. 

Préconisant un féminisme équilibré, non pas contre l'homme, mais avec 
l'homme, l'auteur plaide avec ardeur et rigueur, conviction et sincérité en 
faveur de l'égalité des sexes. Il a conscience d'aller à contre-courant. Aussi, 
va-t-il courageusement utiliser la méthode d'interprétation progressive de 
l'Islam: l'idée de ménager les étapes apparaissant dans plusieurs versets 
coraniques. Ce n'est pas l'Islam qui est en cause, mais son appropriation 
par certains groupes sociaux et politiques. Ce qui rend donc possible des 
mesures égalitaires entre les sexes, sans rupture avec J'[slam et sans copie 
servile de l'Occident. Cette vision, révolutionnaire, réformiste, réaliste ou op­
portuniste, selon les convictions de ChaCWl, dans un pays malékite, estime 
s'inscrire dans une lutte pour une cause juste. Elle refuse la neutralité de 
l'interprétation et se range derrière les forces de progrès, pour un meilleur 
développement. Ce projet constitue la trame de tout l'ouvrage. On l'y retrouve 
aussi bien dans la prenrière partie, qui présente un tableau généraJ de la 
condition de la femme marocaine avec ses ambiguïtés et les limites de l'action 
en faveur des femmes, ainsi que la seconde réservée à des propositions de 
réforme (p. 327 et s.). 

Grande œuvre d'érudition, cette thèse offre une vue panoramique et 
assez détaillée des problèmes auxquels le Maroc doit faire face dans sa ren­
contre avec la modernité. 

- Un centre d'intérêt privilégié: le travail fémirun 

CHAMATNI HouARI (Abdesslan). Les droits partrimoniaux de la femme 
mariée. - Mémoire de DES, droit privé, fac. de droit, Rabat, 1989, 
364 p. ronéo, e n arabe. 
L'auteur part de la situation précaire de la femme sur le terrain pa­

trimonial, qu'elle soit mariée, répudiée ou veuve et cela à travers la Mou­
daouana, la jurisprudence (ordonnances judiciaires à Salé, Khénrisset et 
Tissa), la législation sociaJe et la coutume. Favorable à l'octroi d'une compen­
sation à la femme au foyer, c'est finalement au régime des acquêts que l'au­
teur nous convie (p. 254): attitude rompant avec le droit musulman 
classique. Pour lutter contre la répudiation (p. 256 et s.), l'auteur propose 
comme remèdes: des clauses matrimoniales, des clauses pénales, une asso­
ciation entre époux, une caisse de prévoyance protégeant la femme contre 
les risques de répudiation. Le même souci de protection devrait viser la veuve 
(p. 319 et s.). 
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La recherche pêche par excès de juridisme. L'absence de théorisation 
est fort remarquée. L'auteur n'est pas convaincant. Rien n'est dit sur J'atti· 
tude des instruments internationaux relatifs aux droits de l'homme. Aucune 
référence au droit comparé, ni allusionaux projets de réforme de la Mou­
daouana. 

IDLAFQUIH (Ahmed), lA problématique du travail féminin. La 
condition de la femme active en droit social marocain. - Mémoire de 
DES. droit privé, tac. de droit. Rabat, 1990, 189 p. roDéo., en arabe. 

A une première partie correspondant à la première phrase du sujet, 
viennent se greffer des développements classiques sur la femme à travers 
la législation sociale. 

Uauteur survalorise la vision de la femme au foyer (p. 157). TI s'attaque 
aux féministes. La recette miracle serait le régime des acquêts (p. 80) bien 
enraciné dans le SoUBS. Les recettes préétablies de l'Occident doivent être 
écoutées selon l'auteur, enseignant à l'Université Qaraouiyne. Plusieurs 
concepts ne sont pas définis. Pourquoi ont été éliminés: la femme commer­
çante ? la femme fonctionnaire? la femme exerçant une profession libérale? 
les textes législatifs visant les deux sexes? les femmes domestiques? le sec­
teur de l'artisanat et plus précisément du tapis? le secteur agricole? Est-ce 
par peur des difficultés? Des insuffisances encore concernent le volet inter­
national, les salaires, la formation professionnelle, les promotions (p. 150). 
Le juridisme et le culte de la tradition arabo-islamique sont-ils les lots des 
auteurs arabisants? Comment expliquer enfin le trou bibliographique: de 
la fin des années 70, à la première moitié des années 80? 

ABBOun (Mo U88a), La capacité de la femme mariée marocaine pour 
exercer le commerce. - Mémoire de DES, droit privé, lac. de droit, 
Rabat, 1962. 

Il est exclu de contester la rigueur, le sérieux et la richesse de cette 
étude, qui s'inscrit dans le courant positiviste dominant à la faculté de droit 
de Rabat durant les années 60. L'auteur, libanais, actuellement professeur 
à la retraite, avocat, traite essentiellement de l'autorisation maritale exigée 
par le code de commerce, pour permettre à la femme d'exercer le commerce. 
Pour M. Abboud, dans l'exercice personnel du commerce, il n'y a pas que le 
fait de permettre à l'épouse de disposer librement de ses biens (art. 35 de 
la moudaouana), il y a surtout l'exercice d'une activité qui peut convenir ou 
non aux intérêts de la famille, dont le mari est juridiquement le seul gardien 
et chef. L'article 38 de la Mouadaouana cite comme clause matrimoniale licite, 
la possibilité pour la femme de participer aux affaires publiques du pays. 
Ce qui revient à dire, ajoute M. Abboud. que le mari pourrait en principe 
s'opposer à ce que la femme participe à ce genre d'activités et qu'il ne perdrait 
le droit d'exercer cette opposition, que si la femme a stipulé dans le contrat 
de mariage, qu'elle pourrait le faire. il s'agit là, soutient l'auteur, d'un prin­
cipe général, corollaire du devoir d'obéissance de la femme (art. 36 de la 
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Moudaouana) et qui donne au mari la faculté de s'opposer à ce que la femme 
exerce personnellement un,e activité commerciale. 

Antiféminisme ? On peut le déplorer. L'auteur écrit néarunoins à la page 
91, ~ le droit est en évolution constante, et le jour arrivera où les mœurs 
exigeront pour la femme marocaine la pleine liberté pour exercer le commerce 
sans autorisation du mari , ni de justice ~ . L'actuel projet de réfonne du code 
de commerce s'inscri t dans cette perspective. 

IMANSSAR {Fouzia) épouse LAOUNI, Les femmes dans 10 fonction pu­
blique. - Mémoire cycle supérieur ENAP, nO 8, année universi­
taire 1977·78, 132 p. ronéo. 

C'est la toute première recherche juridique Sut les femmes dans la 
fonction publique au Maroc. Après avoir exposé l'actualité du sujet, J'évolution 
de la condition de la femme dans les sociétés musulmanes et en Occident, 
l'auteur nous livre des statistiques au sein desquelles est peu élevée la pro­
portion des femmes dans la fonction publique dans les pays sous-développés. 

L'intérêt du sujet tient au fait que l'administration publique est un 
grand employeur, joue un rôle moteur dans le développement et réprésente 
un secteur où peut être testée la politique de l'Etat à l'égard du travail 
féminin. L'étude est limitée à la condition particulière des femmes relevant 
du statut général de la fonction publique (Dahir du 24.2.1958). 

L'auteur s'efforce de démontrer que le principe d'égalité proclamé en 
droit revêt au niveau de son application de grandes disparités, tant au mo­
ment de l'accès et du recrutement dans la fonction publique (p. 19-78) que 
lors du déroulement de la carrière (p. 79-125). En conclusion Mme Imanssar 
constate (p. 126-130) que très nombreuses à la base, les femmes voient leur 
proportion diminuer au fur et à mesure que s'élève le grade et le niveau de 
responsabilité. Cette situation défavorable de la femme dans la fonction pu­
blique ne fait que confirmer son infériorité globale au sein de la société. 
Pour améliorer la condition des femmes fonctionnaires, l'auteur fonnule des 
propositions. 

Utilisant un savoir exclusivement écrit, plutôt descriptive. l'étude de 
Mme Imanssar privilégie excessivement la France et pêche parfois par des 
généralisations peu scientifiques. 

ALAOUI EL MDAGHRI (Chérifa), Le travail féminin. Cas de la foncti on 
publiqlU au Maroc en 1980. - Mémoire cycle supérieur ENAP, 
nO 11, 1980-81, 122 p, ronéo" soutenu le 8.7.1982. 

L'auteur actuellement chef de programme de promotion féminine à l'U­
NICEF (Rabat) nous livre là un complément de choix à l'ouvrage de F. Imans­
sar beaucoup plus juridique. 

L'objet de l'étude est d'analyser le taux différentiel de féminisation de 
la fonction publique: selon les différentes catégories statutaires, la fonction 
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dominante du Ministère et les différentes catégories de rémunération. Les 
ministères de l'enseignement primaire, de la santé publique et de la jeunesse 
et des sports sont pris comme exemples. Le champ de l'étude prend pour 
cible le personnel régi. par le statut général de la fonction publique. 
Mme Alaoui analyse l'année 1980 sur la base de statistiques des personnels 
rémunérés par le service d'ordonnancement mécanographique (SOM) au Mi­
nistère des finances. 

Le mémoire est articulé autour de deux axes: le travail féminin et le 
travail féminin dans la fonction publique. La première partie comporte trois 
chapitres. Dans le chap. 1 l'auteur traite de la genèse du travail salarié dans 
les pays industrialisés essentiellement de type libéral . à travers le cas de 
la France. Cet exposé est enrichi par des tableaux statistiques concernant 
l'activité féminine dans les pays d'Europe occidentale et dans les pays so­
cialistes. Le chapitre 2 est consacré aux pays du Tiers-Monde. L'auteur fait 
état de statistiques relatives à l'activité des femmes dans les pays arabes 
et dans les pays d'Afrique noire. Le chap. 3 expose la réflexion de l'auteur 
sur le travail féminin (p. 22-29). C'est dans la 2e partie seuJement qu'est 
abordé à proprement parlé le travail féminin dans la fonction publique. Dans 
le chap. 1, l'auteur exploite pour la première fois au Maroc les statistiques 
recueillies au SOM. Le chap. 2 traite de l'analyse des entretiens qu'a eu 
l'auteur et de leur exploitation. Enfin, dans le dernier chapitre, l'auteur 
avance, après les constats précédents, des éléments d'explication de la si­
tuation subalterne de la femme dans la fonction publique (p. 83 à 97) : niveau 
de fonnation et orientation, démarcation entre le droit et les faits, contexte 
politique, économique, social et culturel. 

Pour Mme Alaoui, non seulement un changement doit s'opérer dans la 
législation en vigueur qui concerne les femmes, mais l'Etat devrait veiller 
à ce que les textes soient effectivement appliqués (p. IOn 

KANOUNI (Fadél a) épouse BENNIS, Apprt)(!hes du travail féminin. 7ro­
vail domestique. 7hlvail salarié. Le cas du Maroc. - Mémoire 
de DES, sc. éco., Rabat. 1983, 290 p. 

Le domaine de la recherche ici était vierge. Rien sur les femmes enjeu 
de l'ordre patriarcal et capitaliste. L'auteur propose une méthode rompant 
avec l'analyse du travail féminin par les théories économiques dominantes. 
Mme Kanouni reproche à ces théories d'occulter le travail domestique des 
femmes et de ne tenir compte que du travail salarié, de plus, de ne discuter 
du travail domestique de la femme que comme valeur économique en liaison 
avec l'exploitation capitaliste. 

L'auteur estime que le travail domestique fait partie de la condition 
globale de la femme. La famille comme structure de production est un ré­
sultat de l'histoire et de rapporta déterminants. Le patriarcat est l'ennemi 
principal de la femme nous dit l'auteur. C'est à travers ce type de rapports 
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que le corps et le travail de la femme sont dominés et que la femme est 
exploitée, marginalisée. 

Le capitalisme n'a fait qu'approfondir cet état et en tirer profit. C'est 
ainsi qu'a procédé le Protectorat au Maroc. L'auteur atti re l'attention sur le 
piège dressé à la femme par le capitalisme, notamment au Maroc. L'accès 
de la femme au travail ne veut pas dire cessation de sa marginalisation : 
nature des travaux qui lui sont confiés, double exploitation de la femme. 

Sur le terrain idéologique, l'auteur considère que l'Islam n'a fait que 
reproduire le modèle patriarcal snté-islamique de l'Arabie. Ce type de rela­
tion est une réalité commune que vivent toutes les femmes autour de la 
Méditerranée. Ce facteur idéologique est véhiculé par les textes, les traditions 
et dépend des structures familiales et des rapports de classes et de sexes. 
Certes, l'Islam a consolidé le patriarcat, mais introduit aussi des réformes, 
qui n'ont pas été respectées: exhérédation des femmes da ns certaines ré-
gions ... 

Finalement, c'est en agissant sur les rapports de classes et de sexes 
qu'on peut libérer la femme, plaide l'auteur. 

L'ossature de ce travail est bâtie autour de 5 chapitres: l'approche tra­
ditionnelle de l'analyse du travail des femmes et ses limites (chap. 1), la 
prise en compte du t ravail domestique par la théorie économique. Les pre­
miers essais et leurs limites (chap. 2), l'approche historique des différentes 
formes de famille et de la division sexuelle du travail - division sociale du 
travail (chap. 3), le statut du travail des femmes: inégaJité structurelle dans 
le Ma roc actuel (chap. 4) et la surexploitation de la force de travail féminine. 
Hiérarchie - division entre travailleurs-travailleuses (chap. 5). 

Les passages interpellant l'Islam sont légers, mais pareille étude 
~ laisse envisager des champs de recherche très variés en vue d'enrichir ce 
domaine jusque là occul té par la théorie économique ,. (p. 227). 

TACHFINE (Najat), La fornw.tion professionnelle et l'emploi cIe la femme 
dans l'économie marocaine. - Mémoire cycle supérieur ENAP, 
nO 18, 1988, 185 p. ronéo. 

Cette étude réunit les qualités majeures d'une recherche: la clarté de 
l'exposé, le sérieux de la docwnentation et la rigueur de l'analyse. 

L'auteur se fixe pour objectif de déterminer quelle est la nature de 
l'emploi féminin, la place que réserve le système de formation professionnelle 
à la femme et comment se fait la relation entre ces deux termes ? Elle part 
du postulat, que c'est de la relation entre formation et emploi, que dépend 
toute stratégie de développement des ressources humaines et s'interroge: 
dans quelle mesure le rapport qui existe entre formation et emploi contri­
bue-t-i1 à améliorer la condition de la femme, en favorisant son intégration 
professionnelle? L'auteur essaie de démontrer quelle est la spécificité de la 
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relation qui existe entre formation professionnelle et emploi pour le cas de 
la femme. 

Dans le chap. l intitulé " Le marché du travail féminin, caractéristiques 
et spécificités ,., l'auteur expose les traits marquants du marché du travail 
féminin. Pour elle, la place de la femme dans le marché de l'emploi traduit 
une faiblesse structurelle. Mais ce n'est pas tout: la vulnérabilité est une 
autre caractéristique. A cela il faut ajouter la marginalité de la femme dans 
la division sociale du travail. Pour preuve, le peu de diversification de la 
structure d'activité de la population active féminine et la structure profes­
sionnelle de la popu1ation active féminine. 

La force de travail féminine est de plus surexploitée: les salaires sont 
faibles. 

Une autre instance de ségrégation à l'égard des femmes, c'est la for­
mation professionnelle au féminin, objet du chap. 2. L'auteur relève effecti­
vement une faible représentation au niveau global, une concentration au 
niveau régional et provincial, et une prédominance des fùières traditionnelles 
féminines, même si de mu1tiples filières ont été intégrées par les femmes. 
N. Tachfine dresse ensuite un bilan d'un secteur en plein développement: 
le secteur privé de la formation professionnelle et la place de la femme dans 
ce secteur. 

Le chap. 3 (p. 80-148) divisé en 3 sections intéressantes analyse l'ar­
ticulation de la formation et de l'emploi de la femme. Plusieurs tableaux 
sont foumis et tranchent avec les lacunes sur ce point du mémoire de DES 
de M. Boutata (collection de la faculté de droit de Rabat, nO 35, 1987). 

Enfin, l'auteur expose dans un dernier chapitre l'impact de la relation 
formation-emploi sur l'insertion professionnelle de la femme. Une introduc­
tion comme dans les autres chapitres précède les développements. L'insertion 
professionnelle de la femme varie de l'intégration à l'exclusion. Le principal 
débouché de la main-d'œuvre féminine est le secteur informel de l'emploi. 
Si la main d'œuvre non qualifiée en outre est aisément implantée, l'insertion 
professionnelle de la main-d'œuvre qualifiée se heurte à des difficultés. Après 
ce constat, l'auteur formule des propositions pour l'amélioration de la relation 
entre la formation et l'emploi de la femme et fait l'éloge d'une relation for­
mation-emploi au service de la condition féminine, dans le cadre d'un autre 
projet de société. Il est permis de rêver à un avenir meilleur ... 

DESÉMULES 

A la faculté des sciences juridiques, économiques et sociales de Rabat, 
des chercheurs, presque tous de sexe féminin sont en train de travailler en 
droit privé sur : le choix de l'époux par la femme au Maroc (Zineb KHAzzoNNI), 
l'entretien de la femme musulmane dans les législations des Etats du 
Maghreb (Maghnia MAHJOUB, la condition de la femme active en droit ma-
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rocain (Farida BENNANI), la femme commerçante en droit marocain (Rahma 
QORRI) : en langue arabe; la femme mariée et le droit commercial marocain, 
étude comparative (Dùass AMGHAR) et la réglementation du travail de la 
femme marocaine dans l'entreprise (Mhamed TRICHA): en langue française. 
Il s'agit de mémoires de DES. Une thèse de doctorat d'Etat en droit public 
est inscrite sur le thème: Discours féministe et discours sur les femmes au 
Maroc (Zakia BENABDEl.JALn.) et deux mémoires de DES: La femme dans 
J'administration publique au Maroc (Fatima AbIa BENJELLOUN) et la parti. 
cipation de la femme à la vie politique marocaine (Rafika EL KHATIB) sur 
le point d'être soutenu. 

Enfin. Nadirs BARKALllL soutiendra prochainement un mémoire de 
DES en sciences économiques sur le thème: système productif, politique éco­
nomique et force de travail fémirûne ou la naissance et le développement 
du prolétariat féminin au Maroc. Une thèse de doctorat d'Etat est en 
préparation sur la femme marocaine dans l'économie et la santé (Halima 
OUZZIF). Espérons d'autres émules. 

Que conclure? On peut considérer qu'après une recherche sur la femme 
au début des années 60, une autre vers la fin des années 70, le reste des 
travaux s'étale tout au long des années 80. Neuf é~udes seulement ont été 
soutenues. C'est peu, à l'image de J'université Qaraouiyne et des facultés de 
lettres. TroÎs études globalisantes coexistent avec des recherches relativement 
plus nombreuses et plus pointues. On relève deux thèses d'Etat (l'une en 
droit privé, en français et la seule éditée, l'autre en droit public, en arabe) 
et sept mémoires de 3° cycle. Aucune discipline ne domine: quatre en droit 
privé, trois en droit public et trois en économie. Les chercheurs écrivent 
surtout en langue française (sept contre trois en langue arabe). Ils se par­
tagent à égalité: cinq hommes et cinq femmes. Mais l'avenir est pris en 
charge par les femmes. Depuis les années 80, le discours sur les femmes 
n'est plus un monopole masculin. L'impact de J'année internationale de la 
femme a influé sur les discours ct Ics pratiques sociétales. L'approche fémi­
niste domine (sept sur dix). Aucune femme n'a soutenu une recherche sur­
valorisant l'image de la femme véhiculée par la tradition. 

La plupart des recherches se sÎtuent dans l'esprit de la décennie des 
Nations Unies sur la femme (1975-85) et des stratégies prospectives de Nai­
robi (1985-2000), mais tieIUlent peu compte de la montée islamiste qui en· 
vahit le champ idéologique. On s'interroge sur le passé, le présent, l'avenir. 
On met en exergue l'intensité des conflits entre droit musulman et droit 
positif, instances politiques conservatrices et progressistes, groupes de pres­
sion islamistes, réformistes, modernistes, laïques; les distorsions introduites 
par la modernité marquée par les individus sur une société patriarcale où 
la communauté est fondamentale ... On se pose la question de la condition 
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de la femme musulmane marocaine dans la famille et dans la société au 
seuil de l'an 2000 : un enjeu fondamental. C'est fabuleux: un dialogue s'ins­
taure ... dans une société où le dominant n'a pas suffisamment dialogué avec 
le dominé. Thut reste à faire. Il faut multiplier les monographies, rompre 
avec le juridisme ou l'économisme, opter pour les approches pluridiscipli­
naires, constituer des banques de sujets, coordonner la recherche entre les 
départements, entre les différentes facultés, s'ouvrir sur le Maghreb, le 
monde arabe, l'Afrique, la Méditerranée ... 

Abderrazak MOULAY RcHID 

LES FEMMES ENTRE LE DISCOURS ET LE VÉcu: 
PRINCIPAUX AXES DE RECHERCHES 

Quel a été le contenu du discours officiel dit moderniste au sujet de 
l'évolution de la femme tunisienne dans lcs premières années de l'indépen­
dance? 

Ce discours encouragea l'évolution de la femme en favorisant son accès 
à l'école, au travail et à la rue; il recommanda la suppression du voile, re· 
connut le droit de la femme au divorce, au vote et au contrôle des naissances. 

Dans les journaux consultés, le thème du travail de la femme était 
abondamment t raité. Thutefois, il était contrebalancé par celui de la relation 
de la femme à la famille. On exprima ainsi la crainte qu'une trop grande 
émancipation n'entraîna la dislocation de la famille: refuge ultime et espace 
d'identité. 

Thut en encourageant la femme tunisienne à se moderniser, on lui rap· 
pelait ses devoirs de femme musulmane et tunisienne respectueuse des tra· 
ditionB familiales et d'une culture arabo-musulmane. 

Ce modèle de femme, présenté par la 'I\misie de l'indépendance, dont 
les principaux traits se retrouvent dans le code du statut personnel, puise 
ses sources dans un passé encore proche de l'indépendance. TI nous rappelle 
celui dessiné en pointillé par Tahar Haddad dans les armées 30: modèle 
ambigu, puisant son contenu dans deux cultures différentes, l'une occidentale 
et l'autre orientale. 

Dans les années 30 en effet, nous avons signalé dans une étude ré· 
cente (1) ce ballottement entre deux possibilités d'être, nettement exprimé 
par ceux qui écrivaient à J'époque dans les journaux humoristiques et sati· 
riques. On exprimait tantôt le désir de voir la femme tunisienne ressembler 
à l'occidentale dans sa façon d'être, de s'habiller, de parler, de marcher; tantôt 

(1 ) c L'image de la femme runisie~ Il UlIvel"$ la Jn$Se nlirique des ~ 30 _. Anide à par.IÎne 
dans la l'l:vuedu CERES. 
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on lui reprochait son " suivisme aveugle ,. qui l'arracher ait à son identité de 
femme musulmane. 

C'est surtout la femme rurale, fraîchement débarquée à Tunis qu'on 
désignait. Pourquoi elle? symbolisait-elle pour les jeunes lettrés Wle certaine 
authenticité culturelle à sauvegarder? C'est à elle qu'on s'attaqua dans les 
colonnes de ces journaux a des mises en garde se sont élevées contre le 
modernisme, contre la déculturation, la volonté d'affirmer son identité, fra­
gilisée par la présence française dans notre pays. 

Recherche d'un modèle de femme mais aussi de couple, de famille, et 
de société. Le modèle du couple idéal pour les tunisiens a revêtu cette même 
velléité. Se voulant fidèle à l'esprit de l'Islam, de la Chanas et du Coran, 
et adapter au courant modernisateur insufflé par la culture occidentale. l'hé­
sitation au niveau du discours idéologique sur le couple n'a pas manqué 
d'avoir un impact sur la réalité tunisienne. 

Quel type de femme souhaitait alors l'homme comme épouse? Comment 
se comportait-on au niveau du couple en milieu citadin et en milieu rural ? 
Conflits, déchirements, et insatisfactions pour une forme d'être nouvelle se 
voulant adaptation au présent sans rupture avec le passé: un passé mythique 
d'ailleurs qui ne trouve de légitimité que dans les textes religieux (2), 

Ce discours a-t-il été en harmonie avec le vécu des femmes? Cette 
interrogation a été au centre de nos préoccupations (3). 

Après avoir dégagé le modèle de femme tunisienne souhaité par l'élite 
intellectuelle de l'époque, à travers l'analyse des différents articles relevés 
dans la presse locale en langue française (4), modèle qui se voulait réponse 
uniforme à des attentes et aspirations diverses d'une masse féminine hété­
rogène (citadine et rurale), nous avons essayé de savoir à travers nos travaux, 
comment se positionnent les différentes catégories de femmes enquêtées, à 
savoir: les employées de bureaux des PT'I' à Tunis, les ouvrières dans l'in­
dustrie du textile à Menzel Bourguiba, les ouvrières agricoles dans les co­
opératives de Mateur et les paysannes à Kerkenna par rapport à ce modèle. 

Toutes ces catégories de femmes actives appartiennent à des milieux 
économiques plus ou moins défavorisés et à des degrés divers marginalisés. 

Les deux variables que nous avons utilisées pour saisir les différentes 
orientations de leurs conduites individuelles selon qu'elles se situent dans 
un milieu urbain ou dans un milieu rural sont: 

1 - le degré d'intégration dans le système social et plus particulière­
ment dans la famille. 

(2) « Le roupie en Tuni.ie: du discou," ~ la "'alité ~. In RTSS 1989, nO 98199. par KAJtOUI Na"'ma. 
(3) n.!'ie de do<;'oraI <k: 'mi,i~me tyde; .. Condiri(NI dt /a ftmmt r""jJit n"t U chongemenl S/Kiol _. 

1976 Paris·Sorboooe. parKAAOUI Naïma. 
(4) « La lIOIiond'émancipa'ion de la fo:m.me l\InisH:nneà 'I1IVers lapn:sse: ébauche d'une analyse de 

conlenu ». in RTSS 1976. par K~wtII Naïma. 
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2 - le degré de participation au travail et la conscience d'utilité qu'il 
développe au niveau de la per80IUle active. 

C'est par le croisement de ces deux variables que nous avons pu dé­
terminer des types de conduites propres à chaCWle de ces catégories. Pour 
qui y a t-il eu émergence de nouvelles aspirations, de nouvelles revendica­
tions? des remises en cause des rôles jusque là acceptés et assumés d'une 
façon quasi naturelle dans la famille? 

Quel a été le sens du travail pour chaCWle d'entre elles? A t-il joué 
un rôle positif dans leur épanouissement individuel ? A t-il brisé ou inversé 
la relation domination/subordination entre l'homme et la femme dans la fa­
mille tunisienne traditionnelle? 

Plus intégrées dans le système social, culturel, et familial, les em­
ployées de bureau des PTT (5), plus que les ouvrières ou les paysannes, sont 
les plus proches du modèle type de femmes proposées par le discours officiel. 

C'est en effet par le biais du travail qu'elles visent une ascension sociale 
en vue de réaliser un certain nombre d'aspirations telle que: possession de 
la villa, de la voiture, du téléphone, etc ... Le travail pour elle, devient un 
moyen possible d'épanouissement individuel et d'accés à un standing de vie 
souhaité. il y a émergence de nouvelles aspirations, de nouvelles revendica­
tions, de remises en cause de leurs propres rôles sans aller jusqu'à briser 
ou inverser la relation domination/subordination entre l'homme et la femme 
au sein de la famille. Souvent, un conservatisme et un conformisme carac­
térisent leurs conduites individuelles. Par contre les ouvrières d'usines (6) 
que nous avons étudiées, se situent à cheval entre l'exclusion et l'insertion: 
originaires de zones rurales pauvres de la 1\misie, elles ont émigré vers les 
villes dès les premières années de l'indépendance. Leur départ déclenché 
par le rêve d'un mieux être, ne les a pas aidées à s'intégrer dans ce nouvel 
espace qu'est la ville. Leur situation matérielle souvent mauvaise, les a en­
foncées dans la misère la plus grande. Le travail loin d'être un facteur d'é­
mancipation ou de libération comme l'a préconisé le discours officiel, est vécu 
uniquement comme aliénation, exploitation, et oppression. Des informations 
ont été rassemblées par nous, à travers certains journaux de l'époque colo­
niaJe (7) pour nous renseigner sur les raisons de l'émigration des familles 
rurales vers les villes: dépossession, expropriation ou vente de la terre, ont 
été à l'origine de l'exode rural. Déracinées, sans attache avec la terre, des 
familles ont été éjectées un peu partout dans un monde inconnu et incer­
tain (8). A la dislocation de la famille, s'ajoute le rejet du travail et c'est 

(S) • La femme tuni~ieone el le phénomène bureau; t lude sociologique s.ur les attitudes et conduites de~ 
fernmr:s runis;'nnes dan< l'admini~(raliOll des P'1T ". in RTSS n" 70nl par KAlIoo.n Naùna. 

(6) « Familk ct Travai!: k~ ouvritres de Menlel Bourguiba _. in RTSS déc_ 1976 n" 45. p.or KAlIOI)( 

(7) Il ~'agil de . A1 TaliUa . de 1948. « la TUllisit frarv;aist _ de 1947; etc. 

(8) « lM (ernrne$ dam le domaine agricole dam la Tuni jie oo!on iak ". in RTSS 1989 n" 9&99. par 
K .... oo.n Narrna. 
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alors qu'elles se forgent une image dévalorisée d'ellcs mêmes, identique à 
celle projetée par la société. 

Le modèle standard de femme souhaité, paraît si é loigné d'elles alors 
qu'il 1es attire fortement. Mais devant l'impossibilité de voir leurs aspirations 
se réaliser un jour, celles-ci se développeront démesurément sans lien avec 
la réalité, deviendront utopiques et se transposeront dans le monde du rêve 
et du délire; elles manifesteront d'autant plus de révolte et de violence au 
niveau de leurs conduites individuelles. que leurs conditions de vie sont mau-
vaises. 

S'agissant des ouvrières agricoles que nous considérons comme la ca­
tégorie la plus marginalisée par le système social, elles se trouvent être les 
plus éloignées du modèle type. Employées dans les coopératives agricoles à 
Mateur comme ouvrières Salsonnières (9), le travail est vécu par elles d'lUIe 
façon négative et aliénante. 

Comme pour les ouvrières d'usines, le déracinement connu par leur 
famille dans le passé, se reproduit de génération en génération, engendrant 
un éloignement du modèle cuJ turel de référence: les échecs successifs des 
enfants dans leur scolarité, l'impossibilité pour les plus âgés de trouver du 
travail, les départs avortés connus par la plupart d'entre-eux, développent 
leur sentiment d'exclusion et de rejet par le système social et économi­
que (10). Le travail agricole revêt par contre un sens pos itif et procure lUIe 
plus grande satisfaction quand il s'agit des paysannes kerkéniennes exploi­
tantes (Il ) : enracinées dans la région, les femmes présentes un degré d'in­
tégration plus grand dans leur famille . Les aspirations manifestées 
paraissent réalisables: l'intérêt porté à l'enfant scolarisé, fill e ou garçon est 
grand, et exprime souvent le désir d'ascension sociale. Le départ pour la 
ville quand il a lieu, n'est jamais une aventure couronnée d'échecs selon les 
témoignages que nous avons recueillis, mais constitue au contraire, une oc­
casion supplémentaire pour s'enraciner dans le lieu d'arrivée. L'objectif étant 
l'identification aux modèles socio-culturels proposé par le discours dominant 
au sujet de la famille, du couple et de la femme. 

Ce discours ne concerne en fait que les catégories de femmes enracinées 
dans la société ou pouvant l'être, qu'eUes soient issues d'lUI milieu urbain 
ou rural, et dont les familles présente une intégration totale ou partielle au 
système global, social, économique et culturel. Pour toutes les autres dont 
les milieux souffrent d'un profond déracinement au niveau spatial, culturel 
et nonnatif, et dont les conduites sont, soit de repli, soit d'apathie sociale, 
ou a lors d'atypisme et de déviance, le discours dominant ne les touche pas. 

KAAOlJI ~~ .. ;,';I\JdesociOI",ique",rl"" Ollv"''''Sagrk(ll.sdans la <'tg;on de Ma'curo. in RTSS 1980 nO 63. par 

(10) • "ffmoig~gcs !lcs jeUf"ICS (luvriers agricoles dans le Nord de la Tunisie o. in RTSS 1989. nO 96-97 
par KAItOlII Na:""",. 

KAROlJI ~al .. ~: Rôle. e, SiaM! des femmes rurales: e . emple des Iles Kerkenna 0 . in RTSS 1989 nO 96/97 par 
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Un contre modèle socio-culturel requiert leur adhésion. Qu'il soit sou· 
tenu par un discours théologique dit intégriste ou par un discours conser· 
vateur jugé dépassé et rétrograde par l'élite moderniste, ces deux types de 
discours justifient les conduites de repli ou d'apathie sociale observées. Par­
fois même, des conduites d'innovation apparaissent surtout chez les jeunes 
ouvrières et qui ne se réfèrent à aucun discours idéologique en place. Se­
ront-elles un jour productrices d'un nouveau discours? d'un nouveau projet 
de société qui saurait les concerner? 

NaIma KARoUJ 

CONTRIB1JTION A LA COMPRÉHENSION DE LA CONDITION FÉMININE 
EN TUNISIE.: APPROCHES PSYCHOLOGIQUES. 

pRtSENTATION DE TRAVAUX DE RECHERCIŒS 

Interpellé par la mouvance de la société tunisienne qui est traversée 
par des lames de fond, depuis plus de trente ans, nous avons cherché à 
écouter ce qui s'entend, comme innovations dans les relations mère-enfants 
au sein de la famille. Celle-ci, structure de base de la société, selon Ibn 
Khaldun (8H114 OC) n'en est pas moins un bastion du conservatisme depuis 
la nuit des temps. 

Plusieurs études ont été menées à cet effet, pour vérifier l'hypothèse 
de la précocité de la fiUe par rapport au garçon sur le plan mental , (intel­
ligence et langage) affectif, de la socialisation de l'imaginaire et de la créa­
tivité. 

Elles ont pennis d'inaugurer l'approche psychologique de la fille, et de 
dégager des idées forces que nous présenterons brièvement. 

Au nlveau du développement linguistique, nous avons remarqué que 
les filles de 6 ans, de milieu socio-économique et culturel défavorisé, sont 
en retard par rapport aux enfants du groupe opposé, cela va de soi, mais 
leur système syntaxique est moins élaboré que celui des garçons de leur 
groupe d'origine. 

Au contact de mères analphabètes appelées à jouer le rôle de ména­
gères, voire de mères de substitution à l'aube de l'enfance, les filles défavo­
risées sont les plus mal équipées pour maîtriser le langage écrit, clef de 
voure de la réussite scolaire. 

En fait, ce travail (1) a mis en évidence l'importance de la variable 
sexe, qui, conjuguée avec la variable milieu socio-économique et régional, 

(1) Huna HAAIZAOlII: . R~twd J€OIa;re.lallSag~~tc/a .. usodal~3". Eludes du retard scola;", Cil 1"",,· 
ni!cdc I"cnscigr.emcru primai", •. lM(lede 3'cycle: SOIItenuc cnI919ll'Un;vcn;il<!de Bordeaux ILU.E.R.de 
psychologie. Texte dispooible au Centre d 'Eludes el de Recherches EoononUql>l:s el sociales (CE RES), Tunis 
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révèle tout le drame de la fi lle issue de milieu défavorisé, notamment en 
milieu rural. 

Par contre les filles, de milieu socio-économique ct culturel favorisé , 
au cont act de mères instruites cultivées, conscientes de l'impact des correc­
tions syntaxiques, développent un langage nuancé, correct et élaboré, sta­
tistiquement supérieur, à celui des garçons de leurs groupe d'origine, plus 
distraits par des jeux avec ses pairs en dehors du foyer. 

L'on serait tenté de conclure à l'effet ~ pervers * ou stimulant, de l'action 
éducative des mères sur le plan psycho-linguistique et de la socialisation. 

Les résultats de cette étude ont connu des prolongements dans d'autres 
travaux de psychologie de l'enfant, notamment sur le développement affectif 
et de la socialisation, étant donné l'interdépendance de ces secteurs. 

La littérature scientifique internationale - faut-il le rappeler - à mis 
en évidence l'avance, notoire des fi lles, par rapport aux garçons sur le plan 
psycho-moteur et du langage. Il y a lieu de s'attendre à ce qu'elles soient 
socialisées plus tôt. 

Partant de cette hypothèse nous avons proposé à une population d'en­
fants de 4 ans des épreuves projectives (2) pour évaluer leurs réactions à 
des situations de frustrations au second degré. La maturité affective peut 
être définie, entre autre, comme étant la capacité d'avoir des « réactions 
saines· à la frustration. 

A l'issue de cette étude l'on pourrait dire que c'es t dans les nuances 
que les filles se sont dlstinguées des garçons. Elles ont été deux fois plus 
coopérantes, beaucoup plus combatives, et ingénieuses à trouver des solutions 
adéquates pour surmonter la frustration. 

Cependant, une aut re approche de l'économie affective des filles est 
imposée. Celle-ci peut être appréciée également par le degré d'indépendance 
des enfants par rapport aux parents et leur capacité de surmonter la jalousie 
à l'égard des frères et sœurs (3). 

L'épreuve de dessin de la famille proposée aux enfants révèle une pré­
férence nette pour la mère, de la part des 3/4 des filles, notamment en ntil îeu 
socio-économique et culturel moyen. Dans le groupe favorisé la mère est 
concurrencée par une sœur aînée, une grand-mère ou même une aide mé­
nagère. 

I~'intuition qu'ont les filles d'être non désirée, parce que dévalorisées 
de façon claire ou insidle use, les a poussées à être plus accueillantes à l'égard 

12) Hasna HAMlAOOr: • La maturité affective d>e~ les enfants d'âge ~'SC<Ilaire: Approche différentielle 
des n!actions d· ... f.m. 11 des situarion. de fn.lltrarion au s«ood deS!\!. ln cahier du CERES Sl!rie psychologie 
nO 3. Tunis· 1986. 

(3) liasna HA!.<l.AOOr : . Les rd.rions aff.e r;""s des enfams au scin de la famille. Tcn<larv;e.l. l'autonomie 
.1. l'tg.nI des parents et eapacir<! de surmont.r 1. jalou.ie.l. l'tgard des fttre. cr $<Xun i~ cohi., du CE.R.E.S. 
Série psychologien·6. C~;e r 1988. Tunis (en langr>ealllbe). 



FEMMES ET socIÉTÉS 877 

des frères et sœurs. Cette opération de charme semble rapporter aux filles, 
au moins deux bénéfices secondaires, en terme psychanalytique 

- rafler les choÎx préférentiels des frères et sœurs (dans 94 % des cas). 

- sublimer des sentiments de frustration, en échafaudant un mur de 
protection contre le sentiment de solitude qu'elles ressentent au sein de leur 
famille. 

L'on peut se demander si cette popularité des filles, ne serait pas due 
à leur plus grande capacité de gérer leur économie affective donc à être plus 
autonomes. 

Or les épreuves projectives, utilisées à cet effet, mettent en évidence, 
qu'un tiers seulement des filles est capable d'autonomie ce qui est normal 
à 5 ans, mais elles révèlent également la plus grande ingéni06ité des filles 
(50 % de la population étudiée) à trouver des solutions pour préserver la 
cellule familiale, plutôt que de manifester une indépendance à l'égard des 
parents. 

Leur préférence, _ à convaincre .. les autres membres de la famille pour 
rester ensemble, leur a permis d'échapper à la régression à un stade de 
développement archaïque, dans laquelle, le désarroi a poussé 40 % des gar-
çons. 

L'on pourrait conclure que les mies semblent être plus toniques du 
point de vue de leur développement affectif, du moment qu'elles ont été plus 
habiles à gérer la jalousie à l'égard des frères et sœurs. 

L'on remarque, une fois de plus, que les filles du groupe de niveau 
socio-économique moyen, ont été les plus nombreuses à être conciliantes. Les 
filles de milieu aisé, tout en faisant preuve d'une moindre capacité à mûrir 
à 6 ans, s'évertuent à expliquer, persuader et convaincre. Cette tendance 
semble être la caractéristique des familles aisées, où les parents de niveau 
intellectuel élevé semblent inauguré de nouvelles relations éducatives. 

Pour mieux approcher le développement psychologique des filles d'au­
tres études ont été menées, dans une perspective transversale. 

Partant des résultats de l'étude sur les filles de 4 ans qui a mis en 
évidence leur combativité et leur ingéniosité de façon précoce, nous avons 
émis l'hypothèse que les filles plus âgées seraient plus virulentes dans ~ l'ex­
pression du besoin d'affirmation de soi .. (4). 

L'expression de leur vécu émotiOlUlel révèle que les 314 des filles pré­
fèrent l'enfance: phase des rêves et de l'insouciance. Seraient elles immatures 
à ce point? Certainement pas. Elles sont simplement indignées pour toutes 
les restrictions et dévalorisations dont elles sont victimes. Les pré-adoles­
centes sont conscientes qu'elles doivent s'affirmer face aux adultes. Cepen-

(4) Has .... HAMZ.>.OUI: ~ L'e.prcssioo du besoin d'affinnalion de $"; çhe~ les p~·adolescenlel el p~.ad.,.. 

lesœnts de ]2 l ]S am; in AClel du Jlt joWI\Ù4: ~ enfam. fami]le. environnemern» Adolescents - Ado\e$œntes 
-U.P.P.S.1\mis 1985. 
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dant l'indépendance, pour elles, doit se faire par le biais d'une" quête de 
reconnaissance ~ plutôt que par une action violente. Presque toutes les pré­
adolescentes soutiennent que " la non violence est la voie royale à l'indépen­
dance ,., elles sont nombreuses à déclarer que l'adolescence serait pour elles 
une délivrance. Si elle constitue une phase où " la fille est appelée à assumer 
des responsabilités. elle lui apportera, sans doute, beaucoup plus de liberté .. , 

Or, cette attitude corrobore celle des adolescentes, face aux stades de 
la vie. 

Dans l'étude menée, en co-auteur, pour répondre à la question " Peut-on 
parler de crise d'adolescence en milieu tunisien ? ,. (5). nous avons relevé des 
différences notoires, dans les attitudes des filles selon leur niveau scolaire. 

Les adolescentes ayant atteint le niveau de la ~ année secondaire, 
sont les plus critiques à l'égard de l'éducation parentale. Elles dénoncent 
avec violence, le sexisme, la dévalorisation et l'injustice dont-elles sont les 
principales victimes. Elles sont, également, les plus nombreuses à parler de 
nouveaux modèles éducatifs dans .. la famille idéale ~; elles prévoient beau­
coup plus d'échanges verbaux et un respect mutuel entre tous les membres 
de leur future famille . 

L'on serait tenté de croire, que les jeunes mères instruites et fonction· 
naires, partageraient les mêmes idées que ces adolescentes. Conscientes de 
la nécessité d'introduire de nouveaux modèles éducatifs seraient-elles plus 
libérales et libératrices des filles et des garçons ? 

L'écoute psychologique des mères sur leur propre discours éducatif a 
permis de vérifier l'hypothèse de l'incidence du niveau d'instruction des mères 
sur leurs .. mu'âmalât ,. avec les fllles et les garçons. Le concept de mu'âmalât 
étant pris ici dans le sens de pratiques sous-jacentes aux différentes 
croyances, préceptes qui régissent le comportement hwnain. 

En effet, les mères de niveau d'études supérieures, accomplies, se dis­
tinguent par une conscience aYgue de leur rôle dans la consolidation de la 
personnalité des filles et des garçons en leur accordant les mêmes droits et 
en stimulant leurs potentialités intellectuelles, imaginatives et créatrices. 

Contrairement aux mères des autres catégories socio-économiques et 
culturelles, elles éprouvent beaucoup de plaisir à discuter avec leurs filles 
et leurs garçons. Elles insistent sur la nécessité d'expliquer, pour convaincre : 
tendance que nous avons relevée chez les enfants de milieu aisé, notamment 
chez les filles . 

Force est de croire qu'une écoute psychologique des mIes, des garçons, 
des pères et mères pourrait contribuer à une meilleure compréhension de 
la dynamique des changements qui s'opèrent au niveau du vécu émotionnel 
de chaque membre de la famille . 

(S) Emna BE ... Mun Hasn. H"MZAOUl. « PeUI-<»l parler de crise d·adolescence en milieu tunilien ?,. 
(Eludes des ,dations partnts adolcscems en milieu ouvrier)./n Cllh;~r du C.E.R.E.S ~rie pSy<;hoWgie nO 1.1984 
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Pour être plus conformes à la réalité vécue les résultats des études 
scientifiques doivent transcrire ce qui se dit et non traduire (toute traduction 
peut-être une trahision du texte, disait El jabi~ (2H18°), 

La langue de la recherche, loint d'être neutre et inoffensive, peut, bien 
au contraire, contribuer à l'œuvre du développement. En rapprochant les 
résultats des recherches des utilisateurs (parents, éducateurs, étudiants etc.) 
elle peut stimuler la réflexion et contribuer à l'essor de la littérature psy­
chologique d'expression arabe de nos jours. 

Hasma HAMZAOUl ... 

RÉFÉRENCES EN LANGUE ARABE CONCERNANT L'APPROCHE PSYCHOLOGI. 
QUE DES FILLES ET DES GARÇONS. 
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